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Dans les populations de chbvres Alpines et Saanen, les differents alleles au locus de la caskine 1 sont relies 21 differents niveaux 
de taux prottique du lait (MahC et al, 1993). Cependant, les effets du stade physiologique et du niveau de couverture des besoins 
azotbs sur la reponse laitikre de ces variants n'ont pas kt6 khldi6s. En consQuence, l'objectif de cette 6tude est de determiner les 
effets des 3 principaux variants genetiques pour la caseme CXS 1 du lait, et leur interaction avec le taux azot6 de la ration sur les 
caract6ristiques de production laitibre, et la partition de l'azote dig616 chez la chbvre en debut et milieu de lactation. 
Trente cinq chbvres Alpine ou Saanen multipares (PV = 61.6 k 2.1 kg), homozygotes pour le variant de la cas6ne oS1 du lait 
sont allotkes selon un dispositif en carre latin 3 x 3 x 3 avec le stade de lactation (P1 : S+3 - S+6, P2 : S+7-S+10, et P3 : S+11 - 
S+14 post partum), le gCnotype (variant AA: n=12; EE: n=12; FF: n=l 1). le taux mot6 (Bas (B): 12%. moyen (M): 16%, et haut 
(H): 20% MATMS) de la ration complbte (.93 UFLKg MS). La MS de la ration est constituke de foin de luzerne (30%), de 
pulpes de betteraves (40%) et de concentr6 (30%). Durant les 2 premibres semaines post-partum, les chkvres sont alimentks ad 
libitum avec la ration M. La production laitibre (PL) et sa composition, et la MSI sont enregistrees depuis S 1 jusqu'g S14. Des 
bilans azotks (sur 5 jours) sont realis& durant la dernibre semaine de chaque @node. 
Durant les 2 premieres semaines, la MSI (kg/j), la PL (kg/j), le TB(g/kg) et le TP (glk) sont: 2.1, 2.0, et 2.1 (mart-type de la 

I 

1 moyenne(sem) =0.3, NS), 3.1.3.3 et 3.0(sem= .l,NS),59.0,57.4, et61.3 (sem=2.3,NS), 45.9.41.2et39.9 (sem= 1.5, P < .05) 
pour les variants AA, EE, et FF, respectivement. Durant P1, la MSI, la PL, le TB et le TP sont : 2.3,2.5 et 2.4 (sem = .3, NS), 

I 4.5,4.2., et 4.3 (sem =.1 kg/j, NS), 44.3,45.0, et 40.8 (sem = .9 gkg , P < .lo), 35.0 30.4, et 29.9 (sem = .5, P < .01), respecti- 
vement. Durant P2, la MSI, la PL, le TB et le TP sont: 2.5,2.4, et 2.7 (sem =.4, NS), 5.0,4.7., et 4.7 (sem = . l ,  NS), 39.2,37.4, 1 et 34.5 (sem = .5, P <.05), 32.1, 28.9, et 28.4 (sem = .3, P c .01) respectivement. Durant P3, la MSI, la PL, le TB et le TP sont: 

I 2.8, 2.7, et 2.9 (sem = .4, NS), 4.3,4.2, et 4.2 (sem = .l, NS), 37.9, 35.5, et 32.2 (sem = .6, P < .05), 33.0.28.5, et 27.9 (sem = 
.4, P < .01), respectivement. Les chbvres recevant le regime B ont un niveau de MSI (-.3 kg MSUj), des productions laiti5res (- 
.5 kg/j) et des TP significativement plus bas que les autres rkgimes, surtout lorsque le regime bas est distribuk dbs P1. Le passage 
de la ration M 2I la ration B durant P1 induit une plus grande reduction (interaction variant x regime: P < .05) du TP chez les 
chbvres AA (-1.8 g/kg) que chez les autres variants (-.8 gkg). 
Toutes les chkvres ont un bilan azote positif quelque soit la @riode Ctudike. Le type de variant n'influence N la digestibilitk de 
la matibre organique ni celle de 1'N. Sur le rkgime B, le ratio N du lait/N digere (Nl/Nd) et N urinairel N digkrk (Nuhid) sont: 
.58, .55 et . 55 (sem = .05, P < .05), .27, .29, .29 (sem = .05, NS), pour les variants AA, EE et FF, respectivement. Pour le rkgime 
M, les ratio NVNd et Nu/Nd sont: .47, .39, et .40 (sem =.05, P <.05), et .39, .47 et .48 (sem = .05, P < .05), respectivement. Sur 
le regime H, les ratio NVNd et Nu/Nd sont: .40, .35 et .35 (sem =.05, P < .lo) , et .45, .52 et .55 (sem = .04, P < .05). 

CONCLUSION 

Les taux protkiques plus Clevb chez les variants AA s'accompagnent 6galement de taux butyreux plus tleves. Ces differences ne 
sont dues N i des diffkrences de production laitibre (dilution), ni de niveau d'ingestion d'knergie entre variants, ni de digestibi- 
lit6 de la ration. Comparativement aux autres variants, les chbvres AA ont une partition prkferentielle de l'azote digkr6 vers la 
production laitibre aux detriments de 1'excrCtion urinaire seulement quand le flux d'azote digCr6 n'est pas limitant. Les chbvres 
AA apparaissent plus sensibles h l'insuffisance d'apport azotk alimentaire que les autres variants. 
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